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1. : ..METHODS INTEGER

Le probleme du logement est devenu 1'un d^3 plus importants, des plus

urgents et des plus diffidles a resoudre- Pour y apporter une solution,

il est indispensable de consacrer plus de reflexion a la question de la

construction, c'est-a-dire de pasjer plus at ut;iup3 a la recherche. En

outre, il faut absolument s'assurer qu'on tire le maximum des depenses en-

gagees. A cette finf la recherche ne devra jamais aller sans la transmis

sion des connaissances et devra tendre a rendre effectives les decisions

qui doivent etre prises dans le cadre de la planification et de la construc

tion, ainsi que de l'utilisaoiuA± doc bat^m^nts,

Le probleme du logement ne pourra etre et ne sera resolu que par 1'ap

plication d'une methode d'approcho integree- Cette methode integree englobe

"les points suivants ; .._ - ... _

1. une politique audacieuse d'urbanisation et de logement, dans le

'" ' cadre du developpeuent a long te^me, en faveur des menages tou-

jours plus nombroiixj

2. un amenagement du territoire ingordeux tendant a une utilisation

optimale des terrains;

3. une politique rationnolld en faveur de l'epargne et des inyestis-

sement s;

4. des decisions de principe concernant la qualite (classe du loge

ment), fondeea sur lets "besoins de l!homme et les realites econo-

^: miques.;.

5. un encouragement intensif de la recherche, divisee en :

- rechercha fonctionrielle

- roche -che techiiico-p3iys.-i.qiae

~ recherche technico-ecoocmique;

6. une methode d'application alliant le recherche ef la pratique

pour assurer rue qualite cptimale. Jja methode mise au point

et perfectionn^o r>cr ]e Bouwcer.itnix a ete appelee "Cycle des

etudes". -.

2. PRISE DES DECISIONS

II faut distinguer deux t;yps£j tie decisions, qu'on peut appeler macro-

decisions et. microdecisiourio

Les macrodecisions coiicsr;.: r?.t 1' jtab] isseMont du plan general de de-

veloppement, le plan d;arnenaf:err!-:r;; rational; le pj an regional et le plan

urbain." Elles se rapportent cgcO.e.-.-'snt an programme national ..de construc

tion qui est lui-meme etroi-scme-.it lie au plan general de developpement et

a la politique d'amenagerr.ent, et a la division du total entre les secteurs

activites economiques, j.ogcvroat et loisirr: (vc'.r figure l)o



E/CN.14/H0U/46
Page 2

Les microdecisions a prendre pour chaque batiment ou groupe de bati

ment s peuvent se repartir comme suit : '.■..: .

- decisions fondamentales (destination, capacite, emplacement., etc.) j

- decisions fonctionuelles (programme de::. "besoins resultant de la de

finition des consequences spatiales de l'objet);

- decisions relatives aiix etudes techniques (choix des structures, des

: ■" ■" material: et des installations et etablissement de l'ensemble de

I1etude);

- decisions relatives a la production (execution du plan, foumiture

des materiaux, amenagement du chantier, mecanisation, etc.);

- decisions relatives a 1'utilisation (organisation de la mise'en ser

vice, entretien, reparations}.

Ces macrodecisions et microd-'cisions doivent toutes permettre d'obtenir

de fa5on continue :

- vxi- uora"bre suffisant d1 habitations;

- le nombre necessaire d!habitations de diverses categories ("basses ou

hautes; grandes ou patites; d'un piix bas? moyen ou eleve);

- une rualite bptimale pour chaquy categorie.

Ces decisions (voir figure 2) ne peuvent en aucun pas Stre prises iso-
.lenient car elles sont etroitement interdependantes.

Le gouvernement central et les administrations regionales et locales

doivent non seulement elaborer la politique globale, orienter 1'amenagement

et produire les infrastructures, mais aussi creer les conditions propres a

un developpement rationnel de la production do blttiments., on favorisant la

continuity, la simplification, la normalisation, la recherche et la trans

mission des connaissances en matiere de batiment.

Le proprietaire doit etablir un programme des besoins, formulant ses

objectifs aussi clairement que por.sible de fagon a determiner, des le de

part, ce qui est indispensable " "■'.:' 1 'v."in: r?-':±on du ^-f.timent.

L'architecte. lorsqu.'il ^ealis^ le programme des besoins, devra cons—

tamment equilibrer la valeur d'utilisation et le prix de revient et tenir

corapte des conditions d'une production rationnelle.

Lrentrepreneur devra elargir ca conn^issance des techniques d1organi

sation et etre dispose, au stade initial de preparation, a mettre son ex

perience en matiere de technologie et d'economie a la disposition des res-

ponsables de I1etude et du cahior des charges.

Les fabricanj^s d1 elements c!e construction doivent §tre au courant des

tendances decoulant des activites-de planification et d'etude et adapter

leur production en fonction den normes optimalos et de la coordination des

dimensions.
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L'experience de l'utilisateur. qui dans bien des cas n'est pas le pro-
pnetaire, doit etre introduite dans le cycle pour exercer une influence
sur les nouvelles conceptions de facon a permettre un equilibre optimal en-
tre la valeur d'utilisation et les frais d'exploitation.

3. QUALITE OPTIMALE ET NORMALISATION

La qualite d'un produit se definit par la mesure dans laquelle ses
...proprietes respondent aux exigences de l'utilisateur. Pour juger de la qua-
lite d'un produit, il convient done d'analyser non seulement ses caracte-
ristiques mais aussi les desiderata et la situation economique de l'utili
sateur. La qualite, dans ce sens relatiff a ete appelee "adaptation a
1'objet".

Dans un sens purement fonctionnel, tire de considerations economiques,
la qualite- est la valeur d'utilisation l/ d'un produit pour l'utilisateuf '
prevur e'est-a-dire 1'adaptation de ses proprietes aux besoins supposes.

: La valeur d'utilisation peut s'exprimer par une fonction b(x) du niveau de
qualite x, lui-meme exprime par les proprietes physiques pertinentes du
produit. Normalement, b(x) est une fonction de x en progression decrois-
sant e•

En comparant la valeur d'utilisation pour un utilisateur donne a 1'im-
portance que revgtent pour le m§me utilisateur les sacrifices necessaires.
on arrive a la definition de la qualite economique : difference entre la
valeur d'utilisation et les sacrifices (voir figure 3). Les sacrifices
coraprennent des quantites economiques telles que le prix de revient du

produit et la capacite financiere de l'utilisateur. Les sacrifices lies
a l'utilisation du produit peuvent s'exprimer par une fonction c(x) du
:niveau de qualite x. Normalement c(x) est une fonction de x en progres
sion croissante.

L'expedent de la valeur d'utilisation par rapport aux sacrifices est
en lui-meme une fonction du niveau de la qualiter qui atteint un maximum
a un point ou le niveau de qualite est qualifie de qualite optimale (voir
figure 4).

En travaillant a un niveau de qualite superieur a la qualite optimale,
on s'expose a des sacrifices beaucoup plus importants sans produire une

valeur d'utilisation nettement plus appreciable. En travaillant a un niveau
de qualite inferieur a la qualite optimale on subit une perte notable de

la valeur d'utilisation sans reduire sensiblement les sacrifices,, II y a
done gaspillage dans 1'un et l'autre cas et la qualite optimale va done de
pair avec 1'elimination de Ge gaspillage.

La valeur d'utilisation et les sacrifices sont des fonctions qui ne
sont pas stables dans le temps. Generalement parlantt ces deux fonctions
tendent continuellement a des niveaux de qualite superieurs (voir figure 5).

1/ La valeur d'utilisation est aussi appelee "qualite abstraite".
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En d'autres -termesF une valeur d'utilisation donnee qui est apparue a une

date anterieure a un certain niveau.de...qualite r-. apparaitra les annees sui—

vantes a un.* niveau superieur. II en va de m§me pour les sacrifices. Le

deplacement.de la-fonction de la valeur d'utilisation provient de 1'evolu—

tion sociale et technologique; le deplacement de la fonction des sacrifices

provient de l'accroissement du rendement de la conception et de la produc

tion.

Pour concevoir des produits qui dureront relativement longtemps, il

faut tenir compte de la dynamique de la qualite. II en est de meme pour

l'installation de machines produisant des articles a des niveaux de qualite

fixes,

Les besoins et la capacite financiere de chaque utilisateur ne sont

pas normalises mais uniques. Si l'on doit pourvoir aux besoins uniques de

-1'utilisateur a l'aide de moyens normalises^ une "perte d'adaptation" se

produit du fait que le produit ri,.QrmaIlSfi,-ii!.est....pas exactement adapte aux

exigences et a la capacite financiere de 1'utilisateur. Plus nombreux se-

ront les divers types d'un meme produit, plus faibles seront les pertes

d'adaptationP mais aussi plus eleves les couts de production et de distri

bution.

La normalisation optimale est celle qui s'applique au nombre de cate

gories pour lequel la somme des pertes :d''adaptat ion d'une part et les couts

de production et de distribution'd'autre part sont reduits au minimum (voir
figure 6)o ;; [_S.--.

4o .RECHERCHE .-

La recherche fonctionnelle vise a determiner comment les gens vivent

et souhaiteraient vivrer pour ce qui concerne en particulier l'espace ne-

cessairer la temperature interieure et les installations sanitaireSo

La vie dans une maison peut se repartir selon les fonctions suivantes :

I.- Besoins personnels

a) sommeilp habillement et hygiene personnelle;

b) activites mentales et physiques et loisirs;

o): soin aux enfantsr aux vieillards et aux malades.

Activites menageres

a) preparation cle la nourrituret cuisinet repas et activites

connexes;

b) lavage^ sechage e^. raccommodage des vetements et activites

connexes;

c) /lettoyage et entretien (qui influent sur le choix des mate-

riaux et le traitement des planchersP des mursP.des plafondsF

le mobilier et les installations fixes)-
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Rangement

a) rangement des vetements et autres effets personnels;

b) rangement des denrees alimentaires,vaisse'ile, etc.;

c) autres rangements et garage.

L'espace correspondant aux functions einsi reconnues doit etre etabli
dans chaque cas pour permettre de determiner les normes de l'habitation.
La mise a l'essai de plusieurs modeles de logement bien etudies et 1'etude
statistique de la vie familiale dans des cadres differents et des conditions

lesT^* ^iVS+rseS Pf^ttront d'enrichir pro^-ressivement la connaissance
des besoins fonctionnels lies aux habitations. Cette connaissance devra etre
resumee dans une publication, qui pourrait etre intitulee "Regies et recom-
mandations pour la conception des logements" et s'appliquer a un pays, une
■region ou une yille donnes. Cette publication devra naturellement gtre con-

^T! r6? re^S^ aU fUr Gt h meSure que le P^s se developpera-et^que le
niveau de la qualite optimale s'elevera, mais au cou.'S de chaque p^riode de
developpement les regies obligators doivent gtre rigoureusement adaPtees
a la situation economique de la population. Une reglementation qui empgche-
rait les gens de construire des maisons a un prix raisonnable ne ferait que
retarder le developpement.

La recherche technioo-phyF.iqne a pour objet la mise au point de systemes
de construction convenables. On peut definir le "systeme de construction"
comme une methode permottant de transformer des ressources naturelles en
maisons (ou autres batiments)n La recherche technico-physique eat foxtdamen-
taie pour la selection des systemes de construction propres a assurer la qua-
lixe optimale. .

Chaque tribu a son systeme traditionnel de construction. Cependant,
ces systemes ne conviennent pas toujours entierement au developpement moderne

de nouveaux SUrt°Ut dans les 2ones urbainest d'en elaborer et d'en adapter

w ^ La.rec^rche technico-physique permet de trouver des ressources pour la
production de materianx et d'elements de construction et de normalised la
coordination des dimensions sur le chantier ainsi que la production en serie
a l^usine. II convient de definir les propriety physiques des produits des
tines a la construction et le rendement fonctionnel des elements de construe-
x ion.

n .La recherche technioo-eoonomimifl a pour but la decouverte des solutions
les plus economiques pour ^application des systemes de construction. Ce
type de recherche a essentiellement trait a la rationalisation de toutes les
activites en cause, tendant a reduire au minimum les operations inutiles et
a accrottre le rendement de la main-d'oeuvre.

_ Le choix des methodes de travail les plus avantageuses, fondees sur la
mam-d oeuvre ou mecaniseesr et de 1'emplacement des usines par rapport aux
terrains a construire en vue d'une reduction des frais de transport, entre
dans le cadre de la recherche teebmco-economique.



E/CN,14/H0U/46
Page 6

L'etude des salaires et des paiements a la piece en fait egalement

partie ainsi que les recherches portant sur le systeme d'organisation

le plus avantageux pour I'ensemble complexe constitue par les decisionst

le financementt la conceptionr 1'approvisionnement en materiauxt la cons

truction et. l'administration den ?ones d'habitatioh (et a\itren zon-.s

construites). Nul n'igncre qu.e le manque d'organisation (non seulement

sur le chantier mais dans 1'ensemble des operations) est 1'un des princi-

paux obstacles au developpe^cnt.

La recherche technico-economique a revele jusqu'ici que la production

industrielle en aerie l/ doit se presenter comr.e un processvs ininterrompu
allant des ressources natureilos aux b^.timents acheves. Les constructions

doivent apparaitre suivant tine continv.itn bien .etabli-. d'avance- L'amena-

gementr :le financementr la-construction ue 1'infrastructure urbainef les

materiaux et la'fabrication das elements ainsi que les travaux de construc

tion sur le chantier. entrant tous.dans 1'organisation de cetts pr-oduction

industrielle en serie. La ?i3cherohc technico-econornicjue a'eusnd a^tous les

aspects de la planification et de la .construction,, ~e typs de recherche

doit aboutir a des' decisions fermes a l.'echelon national et< a leur execution

Tel est le reris de la "methode integree"= , . ■■

La production industrielle en serie d'habitations n'est poscible en

pratique que si les projets cont etudies par toutes les parties intoressees

en consultation nutuclie etroite, ;.

A cette finf .on per1; cons.t.ituer des equipes compose-es de representants

du gouvernementr des propriet iresr des urbanistesr dec architectes ct in~

genieursf des entrepreneurs et des fabricants d'elements (voir page .°)=
Dans ce V.^vail dTequxp3: chauue membre perd peut-Stre unpoa do son" inde-

pendance mais gagne a I1esprit de corps qui en resulte.

Le Bomucentrum des Pays-Uas a constate que dans ce pays la production,

en s^rie d'habitations - abstraction faite du rendement du projet et gLs

son execution - peut exiger unG m^venue de 1,380 heures-hommas par unite

pour une serie de 240 habitations;, ce qui represente a peu pres 50 pour

100 du nombre d'heurcs-hommes necessaires pour la premiere unit3 (2D620)o

1 Oh peut' encore reduire appror: -—.+ -: v^^^^t rrf-H + q rnoye'ine de 50 pour1 100 (la

ramehant a,600) en rendent avssi rationnols que possible le plan d'urta-
nismer la conception c.\:. logement et 1'organisation de l'o

Apres 1'introduction do la recherche technico-eoono.iiqiia et l'applica-

tion de r ;s re suit at s aux Pays-Eas,. la production anmiolle de lo^emants est

passee de 78.5QO unites en 1962 a, 127^500 ■: . I967 (soit une cu^rr^ntation de

62 pour 100 en cinq ans)<, La main--d'oeuvre occupee a la construction d1 ha

bitations' est passee de 64,500 a 76DOOO (;-•■ ■". fc 18 pour 1C0 d'augmentation)

au'eours de la meme periode, Le relevement parallele do la qualite a ete

frappant' ': la superficie resile par habitation a augmento ds 15 pour-100,

le chauffage central a ete installs dans 84 pour 100 den logernents en 1967r

1/ iinglobant les methodos fondees sur la main-d'oeuvro et
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centre 10 pour 100 en.1962, l'isolement sonore et thermique a ete remarqua-
blement ameliore. Le nombre d'heures de travail hebdomadalre est tombe de
4o a 42r si bien que la productivity reelle de la main-d'oeuvre du batiment
a augmente de plus de 70 pour 100 aux Pays-Bas au cours de la periode 1962-
1967.

On peut voir la un exemple du rendement des investissements consacres
a la recherche dans le domaine de la construction d1habitations-

La methode de travail du Bouwcentrum est presentee aux pages 7 a 8.
La principale caracteristique de cette methode est la transmission des con-
naissances depuis le stade de la recherche jusqu'a celui de la mise en pra

tique. La methode est appelee "cycle des etudes". Le secretariat de la
Commission economique des Nations Unies pour 1'Afrique souhaite vivement
que les Etats membres soient mis au fait de cette methode et l'utilisent
des que possible en etablissant des centres nationaux du genre du Bouwcentrum,

5. LA METHODE DU CYCLE DES ETUDES

Pour obtenir en pratique une qualite optimale a partir de la recherche
fonctionneller technico-physique et technico-economique, le Bouwcentrum a
mis au point et perfectionne la methode du cycle des etudes. II s'agit d'un

moyen systematise permettant d'integrer la recherche a la pratique. Le
Bouwcentrum des Pays-Bas exerce trois categories d'activites :

1. Les equipes de constructeurs qui ont elabore un projet de construc
tion d'habitations peuvent demander au Bouwcentrum d'analyser leur
plan du point de vue fonctionnel, technico-physique et technico-
economiquen Cette methode d'analyser qui pmri etre appliquee a

differents stades d'avancement du planf est dite "radiographique".
A partir de ses resultats^. le plan peut continuer a progresser.

2. Un groupe d'etudet comprenant un nombre important d'experts en
logementr bgtiment et amenagementr a ete constitue en I965. Ce

premier groupe a mis au point un appartement a bon marcheE a cons-

truire en immeubles a plusieurs etagesr et destine a une famille

de 4 a 6 personnes, Cet appartement a revele des qualites excep-
tionnelles pour un prix de revient convenant aux habitations pre-
vues a la loi sur le logement. Un total de quelque 3-000 apparte-
ments de ce type seront construits dans cinq municipalites diffe
rent es. Un second groupe d'etude travaille a la mise au point

d'une maison a bon raarche pour une famille, Un troisieme groupe
a ete affecte a I1etude d3 batiments scolaires.

3. Un cours international sur le cycle des etudes a ete- cree en 1968r
fonde sur I1experience acquise aux Pays-Bas dans 1'application de
cette methode, Ce coursf qui est ouvert a des groupes de construc
teurs de tous les pays du raonder a ete suivi pour la premiere fois

par des groupes venus de l!lnde et de la ThaSlande. Ceux-ci ont
mis au point un projet de logement effectif pour leurs pays en ap~

pliquant la methode du cycle des etudes. Us ont beneficie de
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I1aide d'une equipe homologue du Bouwcentrumr composee d'experts

dans les domaines fonctionnelr technico-physique et technico-
economique-

La methode du cycle des etudes a pour objet d'adapter au mieux les

caracteristiques et les prix de revient des batiments aux besoins et aux

possibilites financieres des utilisateursf grace a un travail d'equipe

dont les buts sont les suivants :

- normalisation optirnale et continuity de la production;

- integration de la conception et de I1action et utilisation maxi-

male de I1experience acquise,

A cet effetr on repartit en six stades consecutifs les decisions in-

fluant sur la qualite d'un projet :

- decisions - production " —

- programmation des besoins - distribution

- conception - service.

. Ces six stades constituent le cycle (voir figure 7). Outre cette re

partition de toutes les decisions pertinentes entre les six stadesE il

faut aussi mentionner les caracteristiques suivantes %

- A chacun de ces stades« on rassemble systematiquement toutes les

connaissances acquises en la matieret sans perdre de vue la ne-

cessite d'una action rapide,

- Les lacunes des connaissances acquises sont definies et des travaux

de recherche tendant a les combler sont entrepris dans des etablis-

sements appropries.

- Avant d'entreprendre la production en serie pour un projetr I1etude

en est mise a 1'essai dans des modeles en dimensions reelles et des

series de production experiraentalesr qui permettent d'en apprecier

les qualites fonctionnellesr technico-physiques et technico-economi-

gues.

L1experience acquise a chaque stade est appliqueer le cas echeantE aux

activites correspondant aux autres stades. L'experience fournie par tous

les stades constitue la base.d'un nouveau cycler en sorte que de meilleurs

resultats peuvent etre obtenus a l'avenir. Le cycle des etudes tend ainsi

a. la mise en oeuvre dans chaque projet d'un maximum de connaissances< bd1ex

perience de fagon a parvenir systematiquement a un abaissement des prix ou

a, un relevement de la qualiter ou a. une association de l'un et de l'autre.
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